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TITRE

Au titre, substituer aux mots :

« psychologiques de TikTok »

les mots :

« et risques psychosociaux des réseaux sociaux ».

 

EXPOSÉ SOMMAIRE

Par cet amendement rédactionnel, le groupe LFI-NFP souhaite réaffirmer l'importance d'étendre le 
périmètre de la commission d'enquête à l'ensemble des réseaux sociaux - et pas uniquement TikTok 
- en cohérence avec les différents amendements que nous avons déposés sur la proposition de 
résolution.
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Comme le rappelle l'étude de la division Europe de l’Organisation mondiale de la santé (OMS), les 
effets psychologiques sur les mineurs sont causés par l'usage de l'ensemble des différents réseaux 
sociaux - et ne concerne donc pas uniquement TikTok. En effet, dans un rapport publié le 25 
septembre, l’organisation souligne le fait que de plus en plus d’adolescents européens développent 
un rapport problématique au numérique, « qui se caractérise par des symptômes similaires à ceux de 
l’addiction » et qu’en quatre ans, la part de jeunes utilisateurs devenus accros aux réseaux sociaux, 
est passée de 7 à 11 %. Pour lutter contre ce phénomène global, il est donc indispensable d'étudier 
la "conception addictive" de l'ensemble des réseaux sociaux pour y répondre de manière 
structurelle.


